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Je suis venu délivrer des chaînes Mes enfants maltraités, apporter
de la compassion à leurs blessures et écouter leurs cœurs malades,

appauvris par toutes les tyrannies des hommes qui se croient
supérieurs. Éveille-toi, petit roi, sors de ta tanière, écoute
le Vent de Mon Esprit pénétrer ta demeure et te dire que

le moment est venu de te dresser et de te faire connaître ! 

[LE CHRIST] Si tu ne sais pas aimer, la peste descendra dans ton cœur et
que pourrai-Je faire si tu ne veux pas l’ouvrir ? La lèpre collera alors à
tes lèvres et tu t’enliseras dans tes certitudes. De mort il n’en est qu’une
et c’est l’orgueil qui en est l’instigateur ; oh, combien celui-ci est le fos-
soyeur de vos âmes et leur chute est fracassante ! Jusqu’au bout, jus-
qu’à  l’ultime,  J’accompagne  Mes  enfants  mais  Moi  Je  suis  avec  le
peuple, avec les opprimés, les petits, les malades. Je suis venu pour
sauver le plus faible qui est le plus grand dans le Royaume de Mon Père.
Je suis venu délivrer des chaînes Mes enfants maltraités, apporter de la
compassion à leurs blessures et écouter leurs cœurs malades, appau-
vris par toutes les tyrannies des hommes qui se croient supérieurs. 

Toi qui sais, qui as pourtant lu l’histoire du pauvre Lazare, que fais-tu
de ce qui t’a été enseigné ? Reviens avant que ne tombe sur toi la dalle
de l’oubli ! Ne mets pas le peuple en colère, cesse ta superbe, tu n’y ga-
gneras rien. Que vais-Je faire de toi ? Dois-Je encore mettre le genou à
terre pour te supplier de revenir ? Tu attises le mal, toi qui veux conser-
ver tes prérogatives.
Moi, J’ai dit «abandonne-tout et suis-Moi»1, mais tu n’écoutes pas Mes
paroles. Tu veux gagner du temps, quel temps penses-tu pouvoir ga-
gner ?
Tu t’éloignes de Moi, mais Je te demande de te mettre à genoux et d’en-
trer  en Ma Lumière. Abaisse ta superbe et viens Me visiter. Crois-tu
pouvoir te passer de Moi, crois-tu pouvoir vivre sans Moi ? Non, Je te le
dis, tu ne le peux. Ne te laisse pas abuser mais reviens sur tes pas et
fais amende honorable. Tu ne gagneras rien à te perdre et qui viendra te
délivrer ?
Ne fais pas la sourde oreille. Les riches et les pharisiens ne sont que
fauteurs de troubles lorsqu’ils ne marchent pas à Mes côtés, car Je suis
la Lumière du monde et J’accomplis toutes choses en accord avec Mon
Père du Ciel, votre Père. Seule l’obéissance à Ma Loi est votre sauve-
garde, mais si vous obéissez et si vous vous abaissez devant les maîtres
du  monde  que  sont  le  pouvoir  et  l’orgueil,  alors  vous  êtes  et  serez
comme Judas, le moment venu et Ma main ne viendra pas vous sauver
car vous aurez été prévenus.
Tout acte n’est pas sans conséquence et il faut toujours opter pour le
bien de ses frères. Servir Dieu, c’est servir ses frères, non les inciter à la
rébellion pour mieux les fustiger et les accuser. L’homme est fourbe et
l’homme avec le démon est prédateur. Celui qui n’est pas avec Moi est
contre Moi et celui qui ne rassemble pas disperse2.

1) Cf. [Mt 19, 21]
2) Cf. [Lc 11, 23] et [Mt 12, 30]



Si tu penses servir tes propres intérêts, tu tomberas de haut et ton pié-
destal sera de courte durée. Moi J’ai choisi Ma France et Mon roi et nul
ne pourra empêcher sa venue. Il foulera aux pieds toutes les vipères et il
anéantira toutes les vaines gloires ;  c’est lui qui viendra sauver Mon
peuple et Je le baptiserai avec Mon Saint Chrême. Crois-tu pouvoir être
plus puissant que Moi ? Si tu regardes avec les yeux de l’amour, ta vue
s’éclaircira et disparaîtra de toi la ténèbre intérieure mais, si tu ne vises
que ta propre gloire, tu t’enliseras et tu disparaîtras. Tu n’as pas de
royaume et tu n’es pas le maître : Moi seul suis le Maître des temps, le
Maître de la vie. Tout pacte d’amour avec Moi est un pacte de vie, tout
pacte avec le Satan est un pacte de mort ; de vie, de mort, il n’y en a
qu’une, fais le bon choix, ta décision t’appartient. Mais Moi Je viendrai
au secours des Miens, des petits qui M’appellent et Me tendent les bras
et les mains, des petits dont les cœurs s’ouvrent à Moi pour que Je les
délivre de l’oppresseur et les garde et les abrite sous Mon manteau. As-
tu entendu ? Alors cesse de faire la sourde oreille et réveille ton cœur. Je
n’ai rien d’autre à te dire que de te repentir et Moi qui vois dans le se-
cret, Je verrai tes actes et J’entendrai tes paroles, alors Mes cavaliers
entreront en action pour délivrer Mon peuple ; mais Mon peuple doit
aussi tourner le regard et le cœur vers Moi et M’implorer à genoux, Je
suis le Dieu des vivants et non des morts et si vos cœurs sont morts à
Ma Présence, que pourrai-Je faire ? 
C’est d’un peuple à genoux dont Je relèverai les fondations et il faut que
la faim du peuple soit aussi la faim du Cœur car sans le Cœur, sans le
battement de l’Amour, l’homme ne vit pas.  L’homme ne vit pas seule-
ment de pain mais de toute parole qui sort de Ma bouche. Quand ver-
rai-Je Mes églises bondées, quand verrai-Je des adorateurs devant Ma
Sainte Présence ?

Ô France, il faut te relever, mais auparavant tu mordras la poussière et
tu souffriras de tes iniquités. Tu cries la faim, J’attends ta faim. Tu M’as
délaissé, abandonné, tu paieras le prix de ton abandon. Non pas que Je
veuille te faire souffrir, car Moi Je porte la paix mais, si tu ne tournes
pas ton regard et ton cœur vers Moi et si celui-ci porte en toi le feu, la
colère  et  la  géhenne,  Je  ne  puis  te  délivrer  car  la  guerre  appelle  la
guerre, la haine appelle la colère et la colère appelle la révolte et toutes
les révoltes appellent  le  Satan.  Moi  l’Amour,  Je suis  dans le  silence,
dans le cœur contrit, dans l’âme en prière ; Je suis avec celui qui vit
avec Moi, qui M’appelle et qui Me regarde et Je délie toutes les chaînes
du péché. La violence n’est pas de Moi et la violence ne vient pas de
Moi. Et si tu réponds à la violence par la violence, alors tu deviens fils
de Satan aussi. Mais si tu réponds à la violence par la paix, tu seras fils
du Père et tu apaiseras tous les conflits. Garde-toi toujours d’avoir une
réponse juste et tu n’attiseras pas toutes les convoitises du démon qui
cherche en toute occasion la destruction. Viens près de Moi chercher la
paix, trouver la paix et recueillir les moyens de la paix. Et n’oublie pas
que tout droit au blasphème te retombera dessus car tu n’es pas au-
dessus des lois ni au-dessus de la Loi suprême qui est Dieu. Un peuple
de paix est un peuple qui vit en Dieu, son Créateur. 

Ma France dégénérée mourra à elle-même si elle ne se convertit pas. Un
peuple de Caïn ne porte que la guerre, c’est pourquoi J’appelle Mon Abel



à venir redresser ma fille aînée perdue dans les méandres du Mal, en-
chaînée dans les griffes du démon.

Éveille-toi, petit roi, sors de ta tanière, écoute le Vent de Mon Esprit pé-
nétrer ta demeure et te dire que le moment est venu de te dresser et de
te faire connaître ! Pose le Livre devant toi  et,  après t’être abaissé et
abaissé encore devant Ma Face, viens Me servir en sauvant Ma France.
Je te commande de la remettre dans le chemin de l’Amour et de la déli-
vrer de tous les nids de guêpes et de vipères, d’en chasser les préda-
teurs par la puissance de Mon Saint Nom qui sera sur tes lèvres et dans
ton cœur ! Mets le genou à terre, lève-toi avant que le glas ne sonne ;
ainsi, tu avertiras toutes les trompettes de ton départ et tu porteras le
drapeau de Mon Cœur Sacré en ton cœur tout donné. La colombe de la
paix au-dessus de ta tête signera ta venue et alors toutes les cloches du
Ciel retentiront en un Alléluia de victoire.

Ô, quand France reviendra à Mon Cœur Sacré elle sera délivrée !
Signe-toi. Regarde Ma Croix, elle est délivrance pour tous les peuples,
elle est l’anéantissement du Mal, elle est Victoire !
Apprends à t’abaisser et tu seras élevée. Dresse haut le drapeau et les
clochers de tes églises revivront et tu verras Ma Sainte Face emplir les
murs de tes cités et alors, seulement alors, tu seras sauvée, ô toi Ma
France aimée, Ma France perdue et retrouvée. Car dans ta famine, tu
M’auras enfin imploré et Moi qui suis tout amour Je viendrai te visiter
et te délivrer.
Signe-toi du signe de l’alliance et reste unie au Cœur de ton Maître.


